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préalable de la résistance opposée parla tier. N. Dupuy de Lnie
a fait, sur ce sujet difficile et initéressant, des expériences qui,
comencées en 1841, dans le port de Toulon, se sont prolongées
jusqu'en 56. En s'appuyant sur les résultats obtenus, il pro.
posait, dès 18417, le plan d'un inouveau type de vaisseau de guerre,
dit vaisseau rapide, nyanut la même artillerie, le niême équipage,
la même approvisioneet de vivres (qle les vaisseau x miXtes,
tuais capable de filer nu moins 11 neuds A toute vapeur, et por-
tant le combustible nécessaire pour sept jours de marche i toute
vitesse, ou trente jours A vitesse réduite. Ce projet, destiné à
doter la France d'une flotte à vapeur du combat, dans laiquelle
le vent ne dcnit plus être qu'un auxiliaire, fut approuvé par le
conseil d'anmirauté, et le vaisseau de 190 canons, le Npollon, fut
mis en Chantier d'après les plans de 3. Dupuy de L ;am.

On admettait généralement jusqu'alors que, pour des navires
géomaétriqueuient seniblables, la force de traction, correspondant
à une vitesse donnée, croît conne la surface de la maitresse sert
tion immergée du navire; la résistance, s'il en était ainsi, serait
proportionnelle nu carré des dincnsions, tandis que le tonnîage
croît connue le cube de ces mêmes diumiensious, et il eu résulterait
un avantage évident à construire sur une 'ormue donnée le< plus
grands navires possibles, puisque cn doublant la longueur, par
exemple, on obtiendrait un tonnage huit fois plu grand pour une
résistance quadruple. Les expériences de M1. Dupdy de Lime
montrent cet avantage plus considérable encore. La ré-istance,
par niètre carré de section immnergée, au lieu d'être constante,
varie, quand le navire grandit, à peu près en raison inverse de la
racine carrée des dimensions, de sorte qu'eu doublant la longueur
on diminue la résistance par mètre carré, dans le rapport de 1
à Vi, et l ré.istance totale n'augIente. par conséquent, que dans
le rapport de 1 à 2,SO. Suivant d'autres expériences citées danis
le dictionnaire de Bonnefoux et Pris. la résistance par inètre
carré de la section transversale varierait en> raison inverse des
diniensions elles-mêmes, et la résistance totale pour des dniensions
doubles serait seulement doublée, le toninage étant rendu huit
fois plus grand.

En second lieu, si la résistance était, pour un même navire,
proportionnelle au carré de la vitesse, ainsi que cela ai été admis par
plusieurs mnécaniciens, le travail, égl an produit de la résistance
par le chemin p:arcouru, croîtrait comme le cube de cette vitesse,
en sorte que le navire filant un noeud, lor.iqu'il est poussé par un
cheval vapeur, il faudrait huit chùvaux pour lui faire filer deux
neuds, cent vingt-cinq pour cinq noeuds et mille pour dix nu:uds.
La progression, d'après M. Dupuy de Liôme, est encore plus
rapide, la force de traction croissant moins rapidement que le
carré de la viteCse quand celle-ci est inférieure à trois n<euds,
conmîle le carré même pour des alilures moyennes de trois à cinq
nouds, et plus rapideienît pour des allures supérieures. M. le
capitaine de vaisseau Bourgeois, dans des expériences faites I
bord du PEican, a trouvéi qu'aux environs de six nouds la résis-
tance croit proportion nellenent au carré de la vitesse, mais que,
pour neuf nteuds et demi, le rapport des résistances devenait
celui de la puissance 2,28 des vitesses. D'après le colonel angluis
Beaunfoy, l'exposant devrait être pris égal A 2,1. On peut donu
pressentir (lue l'accélération de la marche d'un navire a des
limîites difefcles à franchir, et l'expérience iontre on effet que,
pour augmenter la vitesse de 1, il faut doubler à peu près la con-
sommation du charbon. Dans un ïinnoire adressé, en, 1781, A
l'Académie des sciences, Romme avait avancé, d'après des épreuves
fuites sur de petits modèles, que la forme plus ou moins reiflée
de la proue est sans influence sur la résistance, pourvu tontefois
que les lignes aient u-e courbure régulière et uniforme. Les
expériences faites sur les navires eux-imiêimîes ont montré, au con-
traire, l'inifluience de la finesse des lignes et de l'allongemeit des
rayons de courbure. Cette inflnence, d'autant plis narquée gne
la force appliquée est plus considérable, se f'ait sentir surtout
lorsque la tuer est grosse et qu'on marche directement contre elle.
Le secret de la' construction des viisseaux i vapeur consiste,
d'après M. Dupuy de Lôme, à leur donner une longueur propor-
tionnealleient plus grande que celle des vaisseaux à voile, en nug-
mentant la finesse des ligues tant à l'avant qu'à l'arrière.

Quoi qu'il C soit, lei pollop, lane la 1 ( Jnai 1850, est resté
le type desnissenu à hélice et grande vitesse. Rlelativeinent
aux vaisseaux à voiles de anme rata, 1s longueur est de 71",23
an lie de 60'",S0 ; sa largeur est de 1 81,S0 au lieu di 1 (1,28
le rapport des deux dittcnsions était doue jorté de 3,74 à 4,2.
Le tirant d'eai en pleine charge, étant d'ailleurs 7",85 au lieu
de 7'413, il en rémlte n déplacennt de 5,171 tunes au lieu
de .1,000. féquipe fut porté du Si 1 A 847 honmes, et lil>
îîrov'iaionneaent de vivres réduit de 120 à 90 jours. litais le vais-
seau portait 5S0 tonnes dL elarbou. La mnachine, construite
pour une fhree nonninale de 00 ehevaux et pour doiner, aiec
ue force effective de 2,300 chevaux, nite vitesse de 12 noud
développe, à toute vapeur, une force de 2,608 chevaux en doit-
ant Une vitesse de 13 îouds ; avec une puissince de 2,300 cite-

vaux, oit obtient 12',75. dépassait taisi de trois quarts de noud
le résultat atnoncé.

L'excellence du11 type adopté, r'conure dan es ess:. de Vais-
seau, et constatée dani lilusieurs ratppuirts ofliciels, fat mnise en
luitière d'une iwarière éclatante. lor>ue, le 22 octobre 1 S53, les
flottes coisibiniéc de France et d'dAuterre dîrent entrer d:i11s
les Dardanelles. Le Nopoléon, reiloruiaint le vai-eau nmiral hi
Ville le Jarix, hut franelair le détroit avec rapidité, rmalgré la
violence du vent et des coutrants contraires, dépassant et laissatt
derrière lui les :utres bâtiiients, dont la plus grande partie, y
coum pris toute l'escadre anglaise, dut attendre pendant plus d'une
seinainie, à l'cntrée du détroit, un vent plus favorable.

La question était jugée. 'lheiurs vaisseaux construits sur les
plans adoptés pour le Napollon réu'irent é'!ement bien A la
tner tels furent 'Arcole, le Rdoit<ble, / Nra On conti-
luait cependant, par l'addition de faibles imacheline, la tr.aslforý
mation des anciens vaisseaux à voiles ci Vuisseaux mixtes pour
lesquels la vapeur n'était toujours p'iun auxiliaire; c'est aiiit
ee le MlnfftAlao, vaisseau à trois ponts, reçut une mnaciîne de
150 chevaux, etu pît, iîrreier à la vitesse île six 1nSuds et deniai.
Puis on pensa que l'on pouvait, A peu de chose prè-, faire
acquérir aix vaisseaux transformés les fialités les vaisscaux
rapides en les allongeant pour leur donner une riechiîie plus puis-
sante M Duipuy de lôtie fit prévaloir un plats extrêuIicieet
hardi; es murailles des flancs diu navire f'urent sciées au point
<le leur plus grânde largeur, et les deux parties, éloignées Vune
de l'autre, furent reliées par ine cliarpenite centrale. Cette opé-
ration, eni lullongeant le navire et accroissant le volume 'eau
déplacé, rendait disponible uia Chargement île 500, tonnes pour la
niachine et le charbon. Ainsi furent trandsforîeîés l'l<t /c.ce

midfre, etc., qui, avec des nachines de 900 chevaux, doineèreiat
des vitesses de Ilt à 12 nouds.

Erifi on parvint, l'aide de machines plus légères et d'ti
moindre volume, à conserver les dimnensions de certains eunx
à voiles cin obteîîantt une vitess peu inférieure A celle des précé-
dents. C'est ainsii qiue fut conservé le 'aürille, dont les miarins
appréciaient les boines qualités ntautiques. Il y eut ainsi dans la
flotter 1° des vaisseaux rapides, eonitute le1 À\'ilonéoa ; 20 des
vaisseau trîisformés par allongement conine kI'txadre; 36
des vissetix transforméssans allongeient, connu leSourville;
40des vaisseaulix inlixtes I petite viteon, Coli) i 0 lotlbeello;
En Angleterre, on persista plus longtemps encore ne regarder
la vapeur <lque commne un moteur 'auxiliaire; plusieurs yrisseaux
rapides avaient Cependant été in is en chtantier après la cnlstrue-
tion du W léon, et l'incilent îles Dardanelles ci lit hititer l'achè-
veilent. De 1852 A 186<0, les anglîis ont lîCd au mîîoinîs huit
vaisseaux rapides de premier rang do' 120 A 130 canons, et qua.
torze do second railg de 90 à 100 Canons. Ils ont transforuié, en
outre,,un nombre beaucoup plis considérable de leuts anciens
vaisseaux A voile Les lottes de l ngleterre étaientlone, com te
celles de lIn Frnce, exclhisiaeinent Conposées de bâtiients à
vapeur. Mais les iavires, les Anglais enxnmênes ci conviennent,
n'avaient pas été construits d'après les principes aussi rationnels
que les nôtres, et l'ori avait conipté saîr la force des machines
beaucoup plus que sur le choix les frones pour obtenir lai vitesse
désirée. D'après le 1/ahanies-al/agae (mii 186ig), acn'
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